s THEORIQVE DE LA
y a un tuyau de cuivre B, duquel le
bout C foit en leau, & autre bout D
foit ouvere affin quil y {oit misle pifton
A qui forapareil 2 ceux dont l'on (¢ fert i

1t les pompes & forces d'eau, & que ol e
e di& A foitbien cavirennede cuir af- e
fin que mettant de leau en E| elle ne
puiflc coulleren B. Alors{y A eft leve
_ aupoint F, lean X quieft au niveau de
C montera en B pur occupper autant
deplace qu'il'y 2 entre A & F, ainfy s
montera leau plus haut que {on niveau
pour ne laiffer de vuide enB. ck

: Pror. 5. __
Sy ¥ air eft preffé dans un vaiffeanon il y aye de lean, & qse par guelquesnyan Lon luy dortic
pafSage ladilleean fortira avec Violence,

Y Vair eft preflé dansle vaiffean e
b Pf[ le moyen dunc ||T?ﬁﬁ|ﬁ
Seringue ou d un tuyan comme il 2

il 2 efte di& oy devane, il eft cer-
tzin que lors que T'eau aura paflage,
clle ?ﬂrﬁu avec beaucoup plus de
force que fy elle fortoic d'un vaiflcau

il
defcouert comme B, 1
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Provr. 6.
8y [ ean decend avec violence dans deux Vaiffeaux eganx, en celluy entrera plus d ean auguel
elle tombera venant du lies plus baut, & Uaiy fera plus Prfffé en icelluy, & y anra enire
- laguantité del'ean contensie en sceux da mefme mgﬂﬁ; ou praportion qu ont Lun 4 Vantre les
degx bautenrs doug [ ean ef} defcendue.

Y Oint les deux Vaiftaux B & C,aufquelx T'ean
defceade par violence parles myaux M & N,
des quelz N eftant le plus long, il s'enfuivra

qu il entresa plas d'cau dans le vaiffean C que dass

B, & y aura tell rayfon deleau D aO,quil yade

fa iﬂﬂgﬂf dﬂﬂi"ﬁl N an myau M, & s'cnéiw; =

aufly quedans ke vaiffeau C, ouily aphsdeauque |

V'air y fera plus preflé qu'en B, & T'on en pourra

voir leffect par les petits ruyaux P & X, duquel P

jettera ean plus haut d autant que Lair eft plus preflé

en icelluy, 'on peut pat femblable raylon que deffus

proportoner, I air des deux vaifleaux aux hauteurs| i

de Feanforeane par les peds tyaux P & X, lesquelz|

doiuent cffrecgaux: -




